LES GROTTES de 
CARLSBAD 


a 
D’''ALERTE AU PÉTROLE 


.. C'EST QUE LES BANDITS ONT 


VOULC FAIRE ENDOSSER TROP LAPI/PNE. 


NE TIRE PAS DE CONCLUSIONS 


EN TOURNÉE D'INSPECTION, BI LL TORNADE ,ACCOM PA - 
NÉ DE SON JEUNE AIDE DAVID,A ÉTÉ ALERTÉ PAR 
UN ATTENTAT PERPÉTRÉ CONTRE L'EXPLOITATION PÉ 
TROLIFÈRE DE M*FATRICK STILSON. CERTAINS INDICES 
SEMBLENT, À PRIORI, ACCUSER DES INDIENS APACHES 
DE L'INCENDIE DU PUITS DE PÉTROLE..CEPENDANT 
BILL A FAIT, DISCRÈTEMENT, QUELQUES REMARQUES 
CONTRADICTOIRES DONT IL S'ENTRETIENT AVEC DAVID. 


EN TOUT CAS, UYAE CHOSE 
EST CERTA/NE 


ÉCOUTE ET St C'ÉTAIT VRAI MEN 
DES APACHES QU, SE SOIENT 


MENT DAVID! 
PARÉS DE FAUSSES PLUMES POUR 


EUR ATTENTAT FAP LES APA 
CHES EN SE DÉGUI SANT AVEC 
DES PLUMES D'OIES SAUVAGES 


AÏE.JEN AVAIS PAS Tu vors UNF Fos DE 
PENSÉ À ÇA. mAIS | PLUS QU'HNE FAUT 


C'EST PLAUS/BLE !/PASs AÇCUSER TROP 
LÉGÈREMENT !. 


. MAIS LA ENCORE RESTONS SUR UN, 
SAGE RÉSERVE.. SN PEUT N'ÊTRE QU'UNE. 
S'MPLE CURIOS/ DE LA PART DU CONTRE 
MAITRE DESTILSON … 


DArcoR 


QU'ON S'IMAGINE QUE L'ON 
A VOULU LES FAIRE ACCUSER 
À 7TORT ?. HEIN. 


NOS DEUX AMIS QUI ONT QUITTÉ LES PUITS DE 

PÉTROLE DE STILSON ARRIVENTEN VUE DE LA 

VILLE DE ROSWELL.. UNE CHOSE RESTE CE PEN- 
LANT INCONTESTABLE..J A/ 
SURPRIS WILL DARTON A / 
ÉCOUTER AUX PORTES. 


£N ATTENDANT ALLONS RENDRE VISITE AUSHE- 
RIFF..IL NOUS DONNERA PEUT - ÊTRE QUELQUES 


LES PRÉSENTATIONS RAPIDEMENT FAITES LE 
SHERIFF SE RÉJOUIT DE LA PRÉSENCE DES POLICIERS, 


BEN HEUREUX QUE VOUS SOYEZ LA POUR M'AIDER | 
re — 3 


VE SAIS !. NOUS EN VENONS \/ P£U DE CHOSES 
ET C'EST MOI QU! A! ÉTEINT | HÉ LAS. CE SONT D 


MALHEUREUSEMENT JENA/ 
RIEN À VOUS OFFRIR. CE 
N'EST PAS LA PREMIÈRE FOIS 
QU'ILS SE MANIFESTENTS LS 
ONT PILÉËDES RANCHES, CAM- 
BRIOLÉ DES FERMES . /MPOS- 
SI BLE DE DÉGUVRIR LEUR 
RETRAÎTE.. __ 


PUIS QUE CEST LA PREMIERE FOIS QUE DES 
INDIENS SONT MËLÉS À L'AFFAIRE J'AI FAIT, 
UN GRAND PAS DANS < 
MON ENQUETE ...! 


MAIS JUS QU'ICI, HS NE S'É- 
TAIENT PAS AIC/ÉS AVEC LES 
4 PACHES. D'A1/ 
EST PAS LA MANIÈRE DE CES 
INDIENS DE RANÇONNER.. LS 
TUENT, PILLENT, VOLENT ET 
DISPARAISSENT. 


LES BANDO!TS ONT OE NOUVEAU FAIT PARLER 
D'EUX... UN FERMIER DES ENVIRONS À DÉCLAR, 
VALLE, QUE SE GONE, S'TUSON ONT ÉTÉ ATTA 
ET INCENDIÉS !. dé 


MERCI BIEN..UNE REF - 
TATION NE SUFFIT PAS LE 
PLUS PETIT RENSEIGNEMENT 
EXACT F£ERAIT BIEN MIEUX 


DÉCOUVRIR ET LES 
ae TURER..VOTRE 
RÉPUTATION … 


7 


AL A 
RS 


EN EFFET! TANO!S QUE LA. 
/LS AVAIENT EXIGÉ UNE FORTE 
SOMME, PUIS NE L'AYANT 
PAS OBTENUE LS SONT RE- 
VENUS FAIRE UNE EXPÉDITION 
PUMITIVEL. 


EURS CE 


LA QUESTION QUE JE VAIS VOUS 
POSER..Y A -T-IL LONGTEMPS 
QUE VOUS AVEZ MANGÉ LE 
L'OIE SAUVAGE ? 


.. 0Æ y 
(OIE SAUVAGE : 


AUSS, ÉTRANGE QUE PARA/ISSE| | POUVEZ-VOUS ME PRÉCISER LE FROID AYANT FAIT SON APPA- 
VOTRE QUESTION ,/£ SE TROUVE| |L£ PLUS EXACTEMENT POS RITION PLUS TÔT QUE L'HABITU - 
S/BLE EN QUELLES DE DANS LE GRAND NORD, LES 
CAR LA SEMAINE DERNIÈRE. CIRCONSTANCES 2. Ve! OISEAUX MI6RATEURS SONT 
| 1 |2ESCEMDUS 


"AI EN EFFET MANGÉ O£ 
L'OIE SAUVAGE # . 


A 


EN IN CONSIDÉ RABLE VI DOIES EMISRANT VCES ET ON DE MES Le 3 th POUVEZ-VOUS 
LD TRAVERSA LA RÉGION. ET NOS NEMRODS| |A ‘A FAIT CADEAU D'UNLE ME SITUER SUR 
Locaer S'EN DONNÈRENT À CŒUR VO/E..»> CES SUPERBES WLAT. JULES, , [14 CARTE LE TRACÉ 
DONTUJE ME SUIS RÉGALE. DU VOL DECES OIES 


MIGRATRICES ?. 


OH! C'EST BIEN SIMPLE ELLES VOLAIE APRES L'ATraaus 0€ \/ out! BIEN SÛR. H 
PRESQU ‘EXACTEMENT o£D-SUD L'EXPAOITATION DE EST CERTAIN QUE. 


ÆN SU/VANT LE COURS DE LA PECOS — S7T/LSON, J'AI VO CES BANDOITS PAS- 
ES GANDITS FILER SENT LA FRONT. 


ÊTE DE MÊME POUR 
LES OPÉRATIONS ; 
PRÉCÉDENTES ? 


BON.. JE VOUS DEMANDERAI DE METTRE À # ON AMÈNE UN GAR. 
MA DIS POSITION UNE CARTE DE LA RÉG/ON, QUu/ SEMBLE MALEN INT 
À . OUI. JE NE ME TROMPE 


RANDE ÉCHELLE. NS É F4 E, 
EM PAS C'EST 1/0! QU'26S 
VIENNEN 7. a ’ 


CE MOMENT DAVID QUI SEMBLE IN 
PAR CE QUI SE PASSE DEHORS APPELLE Bike. 


ASSBVEZ-LE DOUCEMENT J A QUELQUES MILLES 

DANS CE FAUTEUIL.. OÙ | DEMAGERMAN.. ET 

L'AVEZ -VOUS TROUVÉ ? | COMME NOUS REMON - 
TIONS 11, NOUS 
AVONS ÉAMENÉ …. 


EY 


UN HOMME L'AIR 


ER NERr 
14 l ", j Dr | 
\ = =| SX AA «) AY CT 


/ AI ÊTE ATTAQUÉ SUR LA 
OISTE D'ÆA PASO A M'MI/LLAN 
.… JE VENAIS DE QUITTER LES 
MONTS SUADALOUPE ET 2808 - 
DAIS LA PLAINE... 


) JA 
PAËl 


JE CONDUISAIS UN CHARIOT LÉGER ,(HARGÉ A SOUDAIN TROIS CAVALIERS MAS QUÉS 
DE CAISSES DE OYNANTITE QUE JE DEVAIS LIVRER| |DÉBOUCHÈRENT DE DERRIÈRE UN PROMON — 
TO/RE ROCHEUX.. 


EL LN 


111 
LL 


Fr M LD 


d ve, 5, 
OR 2 
CON PSS 4 D 77" | 


LUN D'EUX SANS AVERTISSEMENT, NIME-| |K..JE TOMBA! LOUROEMENT SUR LE SOL 
NACE PRÉALABLE, LANFA SON 1A4S$S0 SUR MOI OÙ «JE PERDIS CONNAISSAN CE...DD. 
£T M'ARRACHA DE MON SIÈCE..D) 


== 


C. JE NE SAS COMBIEN DE TEMPS JE SUIS RESTÉ 
ÉVANOU/, MAIS LORSQUE J'OUVRIS LES YEUX 

LE VIS LES BAND/TS TRANS BORDER LES CAISSES 
D'EXPLOS/F DE MON CHARIOT DANS UNE CURIE 


CARRIOLE ÉTRANGEMENT ÉTRO/TE 


CES FRIPOUILLESNE 
NÉGL/GÈRENT PAS 
O'EMMENER MES 


CHEVAUX !.. 


«.. JE MARCHA/.. MARCHAS VER 
c£/L 


MMHLLAN .. SOUS UN 50 
TORRIOE.. >> 


LU 
STE 


AA Sre 
QE 4 
RS #8 
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AP 


AD 


<l.. NATURE LLEMENT JE ME GARDA/ BIEN 
D£Æ BOUGER..BIEN M'EN PRIS,UN DE MES 
JGRESSEURS S'APPROCHA DE MOI....9> 


FA VA. ON PEUT FLUER.. 
LA SON COMPTE... 


.. LORS QU ‘IS EURENT DISPARU JEME TROUVA/ 
DÉMUN! DE TOUT AU SEUIL D'UN DÉSERT ARIDE...>) 


UN MOT ENCORE.DE Ÿ VOYONS..aur 
GQUEL CÔTÉ LES BANDITS J JE ME REPÈRE... 
QU... C'EST CA. 


QNT-IS FILÉ AVEC 
LEUR BIZARRE 
CA RRIOLE ?. 


US ONT FILE VERS 
éESUO.0Q 


r. VERS 


C EST LA ENFIN, QUE. LES 
DEUX BRAVES COW -80OYS 


<.. JUSQU À CE QUE, LA TÊTE 
TARAUDÉE PAL LA CHALEUR, 
E M'ÉCROULAZ, ÉVANOU/.>>..| |M'ONT TROUVÉ, RALANT 0£ 
HISTOIRE... 


FIÈVRE... VOUS TOUTE MON 


ALLONS... LA JOURAEE NA PAS ÊTE MAU- 

VAISE , DAVID !. JE CROIS QU'AVEC UN PEU 

DE CHANCE NOUS POURRONS ARRIVER À UN 
SULTAT EN EMBOITANT 7OUS LES /NDICES 


RECUEICES L. 


…. ENFIN CES FAUX INOIENS APACHES.. DONT 
S PLUMES SEMBLENT PROVENIR DE CETTE 


RÉSUMONS..4FS SUS PECTS D'ABORPD..EN 
PREMIER CE RAY TERRANCE, L'ASSOCIÉ D£ 
STISON.. DEUX/ÈMEMENT DAPTON QUE 
TU AS SURPRIS ÉCOUTANT AUX PORTES MAINTENANT VOYONS CETTE CARTE QUE LE 
ET ACCUSANT TERRANCE AVEC /NSISTANCE.. 


dr dE ÿ 


SHERIFF M'A DONNÉE... 


UN POINT COMMUN, DANS TOUTES CES A TTAQUES, se POUR QU O/ 
LES AGRESSEURS ONT INVARIAGLEMENT A TON AUS DAW/D 2. 
FLÉVERS LESUD ..LES APACHES … L£S VOLEURS x f PASSER PARUNE , 


DE DYNAMITE AVEC LEUR CURIEUSE VOITURE. PORTE ÉTROITE !. 


ÉTROITE... 


CEST UNE VÉRITÉ SIMPLISTE MAIS INDISCU - 
TABLE... UN PASSAGE ÉTROIT ET IMPOSSIBLE 
À ÉLARGIR !. Sa C'EST UNE PRÉCISION Qu/ 
POURRA NOUS SERVIR... TO! VA DORMIkÆ 
JE VAIS ÉTUDIER CETIE CARTE... 


OH! DAVID... ÉVEMLE-TO! PARESSEUX .. He VA 
FALLOIR SE METTRE SÉRIEUSEMENT 1 
AU TRAVAIL ({,, ALLEZ... LÊVE -TOt 


SHERIFF, NOUS ALLONS PREN-| | S/ NOUS AUONS BESOINDE., AVANT DE POUSSER NOS IN — 
DRE CONGÉ DE VOUS, CAR NOUS RENFORT NOUS VOUS TÉLE -| |VESTIGATIONS 4 L'ENDROIT 


AVONS AFFAIRE DANS LE SUD .. PHONERONS. QUE J'A/ 10CAL/ SE, JE 
VAIS PASSER REVOIR LE 


PROSPECTEUR STILSON 


RAPIDEMENT ILS SE DIRIGENT VERS L'EXPLOITATION DÈS QUE LES DERRICKS APPARURENT AU LOIR. ILS 
STILSON ,CE QUI NE LES DÉTOURNENT GUÈRE DE LEUR S'ARRÊTÈRENT. 
CHEMIN. 


VE NE TIENS PAS À CE QUE D'ARTON BILL SE HÂTA ALORS, D'ALLER TROU- .… MAIS JE PENSE ÊTRE SUR LA BON < 
NOUS VOIT ENSEMBLE.PU/ISQU'IC TE | ÏVER M” PATRICK STILSON. NE VOIE... JE VOUDRAIS VOUS 0€ - 
CROIT GARÇON DE RANCH,QU'1e AH! BONJOUR M'BILL TORNADE MANDER QUELQUE CHOSF... EN 
vous AVEZ DÉÇOUVERT MES _— ce 
ÉSEURT CON PAS ENCORE... 


C'EST FACILE..J'A1 JUSTEMENT EN EFFET..ET CEST) 
S7 POSSIBLE UNE ICI DANS MON COFFRE CERTAINS | POUR QUOI JE VOUS 
PHOTOGRAPHIE DE. OE SES PAPIERS QUIL A NÉGLIGÉ | DEMANDELAI DE NE 
VOTRE ASSOCIÉ DISP4 DE REPRENDRE AVANT DE PARTIR..| PARLER À QUI QUE 
RU. EN Y RÉFLÉCHISSANT JE TROUVE | CE SoiT LE TOUT 
MÊME CELA ASSEZ ÉTRANGE :. 


TENEZ, M" B/11 TORNAOE£ / MERQC/..CA FERA 
VOICI SON PASSEPORT./ PARFAITEMENT 
4A PHOTOGRAPHIE QU! Y L'AFFAIRE.. ADIEU 
EST COLLÉE EST TRÈS MONSIEUR .. J'ESPÈRE- 
RESSEN BLAN BIENTÔT COFFRER VOS 


PERSÉCUTEURS …. y— 


OUTE-MOI BIEN, DALE. SI L'HOMME QUE 
JE SOUPSONNE EST COUPABLE,JE VIENS 
DE SEMER L'INQUIÈTUDE DANS SON 
ESPRÎT.. TU VAS DONC RESTER /C! 


:: 
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.. TU VAS SORNEUSEMENT TE CACHER AVEC TON CHEVAL ET | |AU PETIT TROT DE SON CHEVAL, BILL S'ÉLOIGNE. 
OTTENDRE QUE JE SOIS SUR LE POINT DE DSPARATÎTRE Du PROMONTOIRE ROCHEUX DANS LEQUEL DAVID 
VANT DE ME REJOINDRE... MAIS JE SUIS SÛR QU'ENTRE SE TIENT SOIGNEUSEMENT DISSIMULÉ 
TEMPS UN AUTRE CAVALIER AURA ENTREPRIS LE ME ï 
UIVRE... À TON TOUR, TU T'ATTACHERAS À SES PAS... 
POINT DE RALL/EMENT'LE SALOON À M°MILLAN. 


BILL ALLAIT DISPARATTRE À SA VUE ,ET 
DAVID AVAIT BIEN ENVIE D'ABANDONNER 
POSITION DE GUET LORSQU'IL APER- 
ÇUT UN CAVALIER Qui AVANÇAITAVEC 
PRÉQUTION DANS LA MÊME DIRECTION 
ILL. 


LUI AYANT LAISSÉ PRENDRE ASSEZ D'AVANCE POUR NE. 
PAS SE FAIRE REPÉRER PAR L'HOMME, DAVID LE FILE À 
ON TOUR AVEC PRÉCAUTION. 


LORSQUE L'HOMME ÉTAIT PASSE À 
PROXIMITÉ DE LUI, DAVID AVAIT ESSA 
VÉ DE DEVINER SON IDENTITÉ, Mais 
SON CHAPEAU ÉTAIT ENFONCÉ SUR 3ES 
YEUX.ET UN FOULARB CACHAIT LE 

BAS DE SON VISAGE. 


BAH A. QUI EST- IC? APRES 
TOUT, CELA M EST ÉGAL! LE PRIN 
CIPAL C'EST QUE JE NE LE LÂCHE 
PAS ?. 


DAVID JOUA SI BIEN SA PARTIE QU 
LORSQUE L'HOMME PÉNÉTRA DANS 
MCMILLAN À LA SUITE DE B 


_ 


SCT / 4 AS 


VOYONS... QU'£ST-CE QUE JE FAIS # 
BuLl M'A OIT DE LE SUIVRE. JE LE 
SUIS... /L FAAUT QUE JE SACHE OÙ 
IL VA SE CŒACHER !. EN ROUTE! 


L'HOMME QUITTE DE NOUVEAU] |A L'APPROCHE DES MONTS ...CE QUI OBLIGE DAVID A 

LA VILLE ET CONTINUE SON GUADALOUPE, LE PAYSAGE SE RAPPROCIHER DANGEREUSE- 

CHEMIN VERS LE SUD... DEVIENT OE PLUS EN PLUS ACCI- MENT DE L'HOMME QU'IL SUIT 
POUR NE PAS LE PERDRE DE VUE 


AU BRUIT H N'YA QU'UN SEUL CAVAL/£ER.. 
EST ON, JE VAIS LU) RÉSERVER UNE PETIT 
/ 


CE QUI DEVAIT ARRIVER SE PRODUISIT.. LE 
MYSTÉRIEUX CAVALIER, SANS APE RCEVOIR ? 
SURPRISE À MA MANIÈRE 


SON SUIVEUR, PERÇSUT L'ÉCHO DES PAS DE SON 
CHEVAL 


CONTINUANT SA ROUTE COMME Si DE RIEN N'ÉTAIT, | |. DE FAUX INDIENS A Ÿ REGARDER DE PLUS PRÈS. 
L'HOMME ARRIVE AUX ABORDS AE DEFILÉ ROCHEUX| [L'HOMME LEUR GLISSA RAPIDEMENT QUELQUES 
R SIFFLEMENT.. 


. ALORS !L FAITENTENDRE UN L 
DEUX INDIENS APPARURENT DERRIÈRE DES ROCHERS.. 


\PS \ ES "SC : 
at 2. |\t 


A 


TOUT EST REDEVENU CALME. ET DÉSERT LORSQUE 
DaviD APPARAÎÏT À L'ENTRÉE DU DÉFILÉ.. APRÉS 


SANS PERDRE UN INSTANT,LES DEUX FAUX APACHES 
UNE SECONDE D'HÉSITATION,LE GAMIN S'Y ENGAGE. 


TENDENT UNE CORDE EN TRAVERS DE LA PISTE 
ET LA CACHENT SOUS LA POUSSIÈRE DU CHEMIN. 
“ = nn" À 


[æ 


DAVID S'AVANCE ,SOUDAIN LA CORDE SE TEND 
SOUS LES PATTES DE SON CHEVAL QUI TRÉBUCHE 
DAVID FST PROJETE 

SUR LE SOL. 


PENDANT LA LUTTE, SON FOU- 
LARD EST TOMBÉ..LE VISAGE 
DE DARTON APPARAÎT À 
DAVID STUPÉFAIT 


* AN E / S 4 
X s o a f ) 

FAURE D os LA Mia 
POUR MON PROPRE COMPTE..NJE 


VENOS MES PETITS RENSEIGNEMENTS... 
OU, À LA RIGUEUR, MON SILENCE f 


.. D'AILLEURS TU N'AURAS PAS L'OCCASION D'EN 
PARLER... TON PRIx SERAIT TOUJOURS TROP CHER 
POURMO/.. AUSSI JE T'EMMÈNE,TUES MON 
PRISONN/ER ...TU 
EN CONNAIS UN 
PEU TROP ! 


DIABLE. IL FAUT QUE JE 
ME DEBARRASSE DE mA 
PLAQUE OE£ POL/CE.S/ES 


ME FOUILLAIENT... 
Le 
O 


PI 
PLAT UN 
C =". 


KA 


4 ERA 
AIRELNI TA 


NDIVIDU SE PRÉCIPITÉ SUR LUI ET LE MAÎTRISE 


TIENS ITIENS!. MAIS C'EST L£ 
EUNE GARÇON DE RANCH 

Qu SERVAIT LE GUID0E A 

L'AGENT FÉDÉRAL !.. 


IL N'A PAS LE TEMPS DE SE RELEVER ..LE MYSTÉR:EUR 


"4 


POUR LE COMPTE OF QU/ 
TRAVA/LLES - TU 2. QUI TE PA 
POUR ME SUIVRE... EST-CE 
LE PoLrc'ER 2. 


DONNEZ-VQUS POUR 
METAIRE À. CAR JE 
VOUS 41 Vu SUIVRE LE 
POLICIER FEDERAL. VOUS 
DEVEZ ÊTRE LANS LE 
COUP DE L'ATTAQUE DES 
PUITS DE PÉTROLE ?.. 


TUD/P2AS QUE Tu, 
N'EN SA/S R/EN.*. 
D AILEURS.... 


TOUT EN CONTINUANT À PARLER AVEC DARTON, 
VAVID GLISSE LA MAIN DANS SA POCHE ET ,LA DÉ - 
CHIRANT, FAIT GLISSER SA PLAQUE DE POLICIER 
DANS LA JAMBE DE SON PANTALON..ELLE 
TOMBE SANS BRUIT DANS LA POUSSIÈRE... 


Ti 


À 10 


ET MAINTENANT ASSEZ PARLÉ .REMONTE SUR 
TON CHEVAL ET EN AVANT... PAS DE SOTT/SE- 
HEIN! JE SUIS ARMÉ ETIE SAISME SERVIR 
DE MON COLT. 
D = 


CONTRAINT DE CHEVAUCIHER DEVANT DARTON, 
DAVID SE DEMANDE COMMENT ILVASE SORTI 
DE CE MAUVAIS 


SS LI 
< À 


UN HOMME AVECUNE TORCHE À 
LA MAIN LES ACCUEILLE AU ROUT 
DE L'ÉTROIT COULOIR. 

e / 
PIED A TERRE, GAMIN +; 


D 
7 


LORSQUE SES YEUX SONT UN PEU HABITUÉS À 
LA PÉNOMBRE, DAVID DÉCOUVRE UNE 
AUTRE PRÉSENCE 


KI ET R 


|. | | # Ko NIK & RNCV/ 


“ 


ATTACHE:LE CONVENABLEMEN 
ET DÉPOSE -LE DANS LA PETITE 
GROTTE , AVEC L'AUTRE... ) 


GUANT À VOUS, VOUS POUVEZ 


RENTRER. INUTILE DE CONTINVER 
A SURVEILLER LA PISTE, JE 
PENSE QU'IL N'YA PLUS 

RIEN À REDOUTER.. 


APRÈS AVOIR PARCOURU ENVIRON DEUX KILOMÈTRES 
DANS LE DÉFILÉ ROCHEUX, LES DEUX CAVALIERS 
ARRIVENT DEVANTUNE ÉTROITE FAILLE QU! 
S'OUVRE EN SOMBRE COULOIR DANS LA FALAISE. 


(AUEZ..ENTRE ,€T VITE. 


gp 


EN UN INSTANT DAVID EST FICELE 
ET JETÉ DANS LE COIN SOMBRE 
D'UNE GROTTE QUI NE REÇOIT 
QUE LES FAIBLES RAYONS DE 
QUELQUES TORCHES LOIN=,, 


JE SUIS INGÉNIEUR DES MINES. JE ME NOMME 
RAY TFRRANCE ETJE.. MAIS. CHUT/ ON VIENT. 
2 

7 W; T4 JE CROIS A VO/R MN 
14 A7 F, 

MN , 4 
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d PRIS.. VOUS ÊTES 
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C'ÉTAIT DARTON AVEC UN DE SES COMPLICES QU DANS TROIS JOURS S'IL S'ENTÈTE DANS SON 
VENAIENT > REFUS, NOUS FERONS SAUTER SES DEUX J 
TERRANCE, TON ASSOCIÉ NA, PUITS RESTANTS !. ÆT TOI. ES- TU DÉCI0. 


UN [PAS VERSÉ La SOMME DEMANDÉE, 


À NOUS RÉVELER LES NOUVEAUX 
QUE TU AS DÉCOUVERTS : 


cu 
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DES DISPOSITIONS, SI TU VEUX TRAVA/LLER_ 
VEC NOUS..TU N°Y PERDRAS PAS. QUAND TU 
SERAS DÉCIDÉ TU APPELLERAS JOSÉ . [EC , 
TE DÉLIVRERA.. RÉFLÉCHIS... di S < 


dE PREMIER OE RESTER AINS/ 
LES BRAS ATTACHÉS DANS LE / 
DOS {. DIMINVEZ SA RATION . 


S'ÉTANT ASSURE QUE LES BANDITS NE PEUVENT 


SURVETLLE TOUT JOSÉ, Mo IL FAUT QUE JE 
LES ENTENDRE, DAVID SE RAPPROCHE DE RAY. 


RENTRE EN VITESSE À L'EXPLOITATION DE 
C'EST 4/8/ o E : = - 
TRE NÉS TONNES ER. nie tnt , JAVAIS B/EN DEVINE. MOI JE SUIS L'A/DE ŒE 
> Je 3 D, L'AGENT FÉDÉRAL Qu S'OCCUPE DE L'ATTA — 

QUE DES PUITS DE PETROLE... MAIS LS NE LE 


SAVENT PAS... 


BON ! MAIS TOUT DE MÊME 


ILNE FAUT PAS QUE NOUS 
MOIS/SSIONS /C1.f, PENSEZ- 
VOUS QUE NoUS PUISSIONS 


EU! SI NOUS ÊTIONS DÉTA — 


CHÉS JE CROIS QUE OUI... JE 
PENSE AVOIR DÉCOUVERT UN 


Cr 
// 
KZ ; ADS 


Q 


/4 FAUT LAISSER LE TEMPS DE 
4A RÉ FLEXION... NOUS EN 
REPARIERONS DEMAIN, 
MATIN. JE VAIS Y RÉFLE - 


SANS AUCUN DOUTE DAVID AURA SUIVI L'HOM 
ME QUIME FLLAIT MAIS JUS “OÙ A-T-1c 
PU L'ENTRAÎNER A SA SUITE .. POURVU QUE 


8 
U 
VILLE Ÿ Ë DAVE N'AIT PAS CONMINMIS D'IMPRUDENCE.{ 
SÉRI ÉUSEMENT INQUIET 2. 
DE L'AGSENCE PROLONGÉE RS ——— > o \ 
DE SON JEUNE AIDE .. = - ’ 
) à 


LE POLICIER DORMIT PEU CETTE | [Pix MINUTES PLUS TARD, À CHE |SuR LE SEUIL DE LA DERNIÈRE 
NUIT. LÀ … AUX PREMIÈRES VAL ,IL SORTAIT DE LA VILLE MAISON, UN VIEIL HOMME TRES - 
LUEURS DU JOUR IL ÉTAIT PAR LA SEULE PISTE QUE LE SAIT NONCHALAMMENT UN 
SUSPECT AVAIT LOGIQUEMENT PANIER. BILL L'ABORDA. 
DO PRENDRE... HET | EE a 


TAIT MONTÉ | | 2/481£{ VOUS vous \/EUH!. EN QUALITÉ D'AN — 
SUR UN PEAU DEMI-SANG ÊTES OBSERVATEUR JCIEN CON BOY, J A! ENCORE 
VENANT D'UN ÉLEVAGE DU CESTBIEN CA! BON ŒIL. HÉLAS CE SONT 
KENTUCIF. ET IL SU - LES JAMBES QUI NEVONT 
À VAIT UN AUTRE cavaurer! PLUS. SANS ÇA JE SERAIS 


| € ENCORE À CHEVAL AU LIEU 
 — D « : DE TRESSER DES PANIERS! 
EE R 
h 

‘a 
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IL ARRIVE BIENTOT AUX MONTS GUADALOUPE.. 
PENCHÉ VERS LE soit OBSERVE LES TRACES DE FERS 
LAISSES PAR LES CHEVAUX DANS LA POUSSIÈRE … 


RASSURÉ QUANT À LA DIRECTION, BEL LANCE 
SON CHEVAL SUR LA BONNE PISTE.. 


ENFIN ILARRIVE À L'ENTRÉE DU DÉFILE, SOUDAIN IL 
ARRETE SONCHEVAL ET SAUTE A TERRE. 


C4 OH! H YA FU 
BAGARRE !C/ ! 


Nr 


VOYONS PLUS LO/NA DES PAS D'HOMMES, 
ET ENSUITE LES FERS OU CHEVAL DE DAV/D 
SONT SOUVENT RECOUVERTS PAR CEUX 0E 
L'AUTRE CHEVAL... F 


APRÈS S'ÊTRE LIVRE À CES 
PERTINENTES DÉOUCTIONS, 
Biir RE PREND SON CHEMIN 
AVEC LA PLUS EXTREME 
PRUDENCE. 


ÇA f ESTLJE N'AI GUERE DORMI MAIS J'AI 
REFLECHI ET J'AI TROUVÉ LE TRUC POUR 
NOUS DEUIVRER … MAIS LE N'YA PAS ON, 4 
MINUTE À P£RDRE.- ; A 


TS 
) 
Xe 


LORSQUE LE DÉFILE SE RE- 
TRÉÈCIT, LE POLICIER METPIEO 


OH! MAIS. QUE Vors-0E ? 
MAIS QU... C'EST LA PLAQUE 
DE POLICE DE DAVID L 11 
L'A CERTAINEMENT JETÉE. 
VOILONTRIREME NTI É 


… LA POSITION DES DEUX MON TURES À DONC , À 
PARTIR D'ICI, ÉTÉ INVERSÉE … ALORS APRÈS 
AVOIR ÉTÉ ATTAQUÉ , DAVID A ÉTÉ CON TRAINT 
DE MARCHER DEVANT L'HOMME QU'I£ S'UIVAIT 
PRÉCÉDEMMENT... (L EST PRISONNIER SL. 


MAIS PENDANT TOUT CE TEMPS 
LÀ, DAVID ET RA'YT TERRANCE 
N'ÉTAIENT PAS RESTÉS 
INACTIFS . DE TRÈS BONNE 


ALT 


4 
PA. 1 POS 


JA COMPRIS.. ENSUITE <JE- À /: À 
FERAI DE MÊME. .… À PRENDRE MA PLACE 
POUR LES VÔTRES. À ET © AR CENT 


LE LU/ DIRAJ QUE,TOUTE 
RÉFLEXION FAITE JE CONSENS 
J'ENTRER DANS LEUR BANDE 
ALORS, PENDANT. QU'IL SERA 
OUMUPÉAR ME DÉLIVRER- 
vous 40! TOMBEZ DESSUS 
479 SURPRISE ET VOUS 
: £2 DELE METTRE KO: 
SANS BRU! 3 


ay SZ. \ 
PNA 
PS 
LEA 


YU A1 SENT! UN COURANT D A/R CHAUO VE - 
NANT FORCEMENT DE L'EXTÉRIEUR, ET JA 
APERÇU UN JEUNE AIGLON AU! S 
AVENTURE JUSQUE LÀ UN SOIR... 


SEULEMENT QUE LE PASSAGE EST ASSE Z 


TOUT SE PASSA SELON LES PRÉVISIONS DE DAVID.| | Mars SoUDAIN UNE POIGNE VIGOLREUSE FAIT 
À SON PREMIER APPEL JOSÉ ARRIVA PIVOTER LE PETER ŒQU'UN ÉNERG! - 
A 5 E DIRECT L'EX PÉDIE AU PAYS DES SONGES ;.. 
ALORS, TU MARCHES AVEC Nous |A S 


GRAVO J.JE VAIS TE DÉTACHER.. 


NS ù 


VITE. PAR /C1.-. PAS DE BRUIT. VO/C/ LA GA - 

LERIE QU! MÈNE À LA SOR TIE, MAIS ELLE DE OYNAMITE QU'r'ES 
DoIT ÊTRE GARDÉE.- LA PETITE GROTTE LEP ONT VOLE ES AVANT = 
SE TROUVE LA A4 DROITE .-. VENEZ... J HIER 17 


APRÈS AVOIR ATTAÇHÉ ET BÂILLONNÉ LE BANPIT, 
RAY ET DAVID S'ÉLOIGNENT RAPIDEMENT... 


OH! UNE IO£E.. VOICr ÜN LONG CORDON 
B/CKFQORD.. NOUS ALLONS LE DÉROULE PR 
DER! 


RE NOUS... US M'ONT LAISSÉ 


LE PASSAGE EST ÉTROIT.MAUS 
SUFFISANT.. EN GRIMPANT, 

DAVID DÉROULE SON CORDON, 
D'ALLUMAGE QUI AÉTÉ FIxÉ À 
L'UNE DES CAISSES DE DYNAMITE 


À CE MOMENT BJii SE GLISSANT LE LONG où 


LA PARO! DU DÉFILÉ ,EST ARRIVE À L'ENTRÉE. 


DES 6ROTTES ES GROTTES DE CARLGAD. 


LES BAN DITS Y ONT INSTALLÉ LEUR 
REPAIRE...J AURAIS DÙU Y PENSER 


À a Y 


MAIS DU HAUT DE LA FALAISE DAVID Gut A-NE - 
GLIGEMMENT JETÉ UN COUP D'ŒIL EN BAS 


APERGOIT fBILL COLTS AUX 
POINGS Qui VA ENTRER 
DANS LA GROTTE ... 


LA CREVASSE ABQUTIT RAPI — 
DEMENT AU FLANC EXTÉRIEUR 
DE LA MONTAGNE 


GRIMPANT SUR LES CAISSES D'EXPLOSIF LES DEUX 
FUGITIFS ATTEIGNENT LA FAILLE DÉCOUVERT. 
PAR L'INGÉNIEUR.. = 


LI \ Ÿ 71 dl ! \ 
HS \ ' qu ! 


LR Ve t-Th a | 


BIEN! NOUS SOMMES EN HAUT 
O£ 1A FALAISE.. NOUS POURRON 
FUER SANS ÊTRE VUS {. 
ALUMEZ LA MÊCHE!. 


£T VOICI LES TRACES DE ROUES 
O'UNE TRÈS ÉTROITE CARRIOLE.. 
CALE DES VOLEURS D'EXPLOSIE 
ET PUS JE RECONNAIS LES FERS 
OU CHEVAL 0E DAVID... 


Bres!. Bres !. COUEz -VoUs, 
TOUT VA SAUTER !... 


QUELQUES INSTANTS PLUS TARD, DAVID er RAY 
RETROUVENT BILL.. 


LE POLICIER A ENTENDU L'AVERTISSE MENT DE SON 
EURE AMI.ILA JUSTE LE TEMPS DE PLONGER 
DERRIÈRE UN GROS ROCHER LORS QU'UNE 
TERRIBLE DÉFLAGRATION RETFNTIT... 


NE VOUS FN FAITES PAS 
El ! TOUS CES BANDITS 
SONT PRIS COMMEDOES 

RATS AU PIÈGE. LA GALE- 
RIE DE SorT!'E À OÙ S'EF- 
FONDRER !..JE VOUS 
PRÉSENTE MTRAY TERRANCE. 


— 


S _ ' CA 
RS | VAS 
ACIXSÉ Mi 
LE SOIR MÊME ,À LA STUPEFACTION DE STILSON , 


SHERIFF DE POSSWELL, QUE BILL AVAIT PRIS AU 
PASSAGE , S'ASSURAIT DE LA PERSONNE DE DARTON. 


VOICI L£E CHEF DE LA BANDE @UI 
ÉCUMAIT LA RÉGION f. 


QUANT À L'NST/GATEUR DE TOUTE CETTE 
ORGANISA TION ..C'EST LARTON.. DONT £'EM/PAO! 
HEZ STILSON CONSTITUAIT CN ALI 181 LE 
PREMIER ORDRE .! 


_ 
ŒLL y 


Ni] 


CEST S/MPLE,. ALORS QUE 
JE PROSPECTS POUR NOTR 
COMPTE OANS LA REG/ON 
DES GROTTES, J A! SURPRIS 
LA COLLUS/ON QU! EXISTANT 

ENTRE DARTON ETLES FAUX 
INDIENS... MAIS... F 


AHI!QUE D'EXCUSES À VOUS 
FAIRE MON CHER RATY.MO! 
QUI VOUS SOU PÇONNAIS..., 

COMMENT SE FAIT=1E QU'IES 
VOUS AIENT CAPTURÉ ? 


UNE EQUIPE O£- 
VOLONTAIRES EST 
EN TRAIN DE LES 
EXTRAIRE OE LEUR 

TERRIER... LES GROTTES 
DE CARESSA D 


==:.| AV ] 
AW XF 


CE QU EST VRAI | TOUT EST BIEN QUI FINIT 

D'AILLEURS, MON, || BIEN. ET NOUS SOMMES DE 

CHER STILSON . || NOTRE CÔTE HEUREUX DE 
vous AVOIR DÉBARRASSES 


SURPRIS À MON TOUR PAR UN LAN DIT FLA- 
CÆ EN SENTINELLE ,/LS M'ONT ENTRAÎNÉ. 
QANS LEUR REPAIRE.. JE N'A/ EU LAVIE SAUNE 
QUE PARCE QUE JE L£UR A! LAISSÉ ENTENDRE 
QUE J'AVAIS DECOUVERT ŒS GISEMENTS 
PÉTROLE D UNE RICHESSE INCOMPARABLE.. 


Amis Lecteurs !.… 

Collectionnez les périodiques ARTIMA écrits et 
dessinés exclusivement pour vous par des Artistes 
FRANÇAIS. 

Vous y trouverez un choix unique de récits 
captivants susceptibles d'intéresser petits et grands. 


Adressez-nous le montant des numéros 
qui vous manquent et nous vous les 
enverrons. 

ABONNEMENTS : 6 mois, 210 fr. 


l an, 400fr. 


Effectuez vos paiements par MANDAT 
CHÈQUE POSTAL (bureau de poste) 


ainsi libellé : Ê 
ARTIMA 

TOURCOING (Nord) 

C.C.P. LILLE 1636.27 


et n'oubliez pas d'indiquer au dos ce 
que vous désirez. 
Si vous avez à nous écrire, indiquez 
sur votre enveloppe : 
ARTIMA 
TOURCOING 
(Nord) 


AU DAX 


L7 {11 TORNODE 


SMINES DOR VENDRE... LQ 


RÉCIT COMPLET . 36 P. 


AUDAX N° 22 opens en AOÛT 


EN VENTE CE MOIS-CI 
LES 2 PÉRIODIQUES POUR TOUT-PETITS 


CDIDINE» — «ENTRE AMG» N° 8 


et le MENSUEL pour 
FILLETTES ET GARÇONNETS 


| 1 


TX RE: 

0 DM 
RIRE A0 nn HIDE i 
late OE d fe 
CE MAT ME ENSy. | 


10 eu L | 


O nu ETTES CT LES 


RED CANYON 


L'Homme sans passé 


Lisez ce mois-ci le N° 5 : 
RED CANYON dans 


“LIMPOSSIBLE PASSAGE ” 


Ce mois-ci en vente partout 


“SYLVIE” 


Le mensuel illustré de la 


Jeune Fille 


AGE ICONI 
RÉCIT COMPLET 


Vs 
7 


@ Lim he 
\\ : UNE 
- AR M ln > 
PAR UNE BELLE JOURNÉE D'AUTOMNE UNE PETITE CARAVANE SUIT 
PAISIBLEMENT SA ROUTE , $'ENFONÇ ANT TOUJOURS PLUS VERS L'OUEST. "= 


JACK HILSON PASSANT DANS LES ? 
PAR CES HURLEMENTS SAUVAGES,ILNE VA CERTES PAS 
RESTER INACTIF." 


| SOUDAIN …. DES CRIS DE GUERRE,ET 
_UNE GALOPADE EFFRENEE 


ue NS 
MAIS QUE SE PASSE.-T: IL ? LES INDIENS SONT SUBITEMENT 
STOPPES DANS LEUR ELAN .…. CEPENDANT... el 


FL. DEUX D'ENTRE EUX ONT CONTINUE L'ATTAQUE . 
L'UN D'EUX EST TUË, MAIS SA LANCE À QUAND 
MÊME FAIT UNE VICTIME. 


.… QUI BONDISSANT TEL UN DIABLE, TIRANT 
: DES DEUX MAINS, ET POUSSANT DE 
GRANDS CRIS, À SEMÉ LA PANIQUE . 


MADEMOISELLE ,JE \ \L NAN M \\ 
SUIS DÉSOLÉ D'ÊTRE AN Fils 
VENU TROP TARD... j À 
MAIS COMMENT VA \ 

LE BLESSÉ 2. 


LM 
; 


k # pi 


\ il NT | 
x VA PRENORE DES NOUVELLES 

‘56 LUE AE 4 Rs C! VIENT DE RENDRE LE DERNIER 

SOUPIR NS LES BRAS DE SA FILLE. 


SENS QUE VOUS ÊTES ÉURAREUSS, "Si VOUS ÊTES SEUL, J0t- 1} 
RE VOUS LAISSE Z PASABATTRE GNEZ-VOUS A NOTRE PETIT 
GROUPE ,JE Yous CROIS LE 


JE N'AVAIS PLUS QUE SEUL HOMME, en DIGNE DES 
LUI ,JE SUIS ORPHELI 


; ee NOTRE CHEF 
NE DÉSORMAIS ,MERci CES 
HONSIEUR «JE CONTI. | 


SATÂCHE 


V ON, MERCI 
MONSIEURCELA, 
M'EST 1MPOSSIS E, 
ILME FAI JS 
QUITTE j 


IS NE NY PRÈS DE CES PAU- 
va SENS, MALGRÉ LEUR INSISTANCE . PR 


ADIEU. MADEMOISELLE 
ET QUE LA CHANCE 
VOUS ACCOMPAGNE 


JACK A QUITTE CES BRAVES GENS.EN LEUR SOU: 
-HAITANT DE POURSUIVRE CAUTEMENT LEUR CHEMIN : 4 


JACK REPREND SA ROUTE, IGNORANT DU 


DANGER QUI LE GUETTE 


sz A CRE _ = Ce ”. é LÉ 
à MALGRE TOUTE SA BONNE VOLONTE ,LA BRAVE BÊTE NE PEUT REUSSIR 
A SEMER PQOURSUIVANTS … _ JACK NE VOIT ALORS Q ‘UNE SOLUTION 


… POUR SON SALUT : GRIMRER AU RAVIN 


ILN'Y A PAS UNE SECONDE À PERDRE, IL FAUTRIS 
LE TOUT POUR LE TOUT. F bé 


: EUSE OU! N'OSE TENTER UNTEL 
EXPLOIT ET VOIT DISPARAÎTRE CETTE PROIE 
\ QU'ELLE CROYAIT FACILE , 
{ 


À" | } é u \ 
L A \ ater. d | 
Fa A Ad | | | 
à x A \ : À ' | 
C N\\ DZ w L 

RATE ve SE CROIENT } 
f D. mn AUTRE TRIBU AUSSI TERRIBLE CAMPE 
7 \ A7: 2 I d ÿ 6 


SURL'AUTRE VERSANT. 


JACK AVANT QU ‘IL AIT PU 
ESQUISSER UN GESTE DE 
DÉFENSE, 
EST DÉSARÇONNE EX 


VE 1 


PARMI TOUS CES CHEFS ‘L'AIGLE ROUGE © 
JEUNE. FORT ET BEAU.EST TRES ÊÉCOUTE 


OUR: 
AR LA 
TRIBU DES 
"RISONS NOIRS, 
| MAIS C'EST 
SANS INTEN- 
| TION QUE J 
SUIS ARRIV 


| ns «ao AE D 
QUE SA venue sure || REUX D'VOIR RÉUSSI LÀ OÙ LES "BISONS : NOIRS" 
Li Darclanooce"_||AVAIENTECHOUE, LE CONSEIL DÉCIDE LA..TORTURE! 


TRE 
EUL « 


T 4 ho ss 
| | | CEE Le mr DÉJA LES im 24 ; 
DÉBARRASSE DE SESLIENS ET DE SES| |PREMIERS LANCEURS SE METTENT A DISTANCEUN 
VÊTEMENTS JACK ESTLIE AU POTEAU | TOMAWAN SE PLANTE AU RAS DE LA TÊTE DE JACK 


KT? 


i Si LE BLANC EST VAIN- 
QUEUR , IL ERA LIBRE 
S 


UE VEUT DIRE LE 
VISAGE PÂLE 9% 


SOUS L'INSULTE LE CHEF SE LÈVE D'UN BOND. uw 
COUTEAU LANCÉ D'UNE MAIN SÛRE VIENT SE FICHER JUSTE SOUS L'OREILLE DE-JACN 


Si L'AIGLE ROUGE EST AUSSI 
FORT QU'ONLE DIT ,JE VOU- 
DRAIS UNE FOIS LUTTER 


HOMME A HOMME 
AVEC LUI. 


CHE . SES MEMBRES. 
ONE ENGOURDIS. "AIGLE ROUGE" 
N SESTMISA L'AISE 


[4 € SURPRENDRE PAR UN 
TERRIGLE : :UPPERCUT:.. 


æ— 
= 


\ JACK ABASQURO! VA A'TERRE . 
= IMSE RELÈNE AUSSITÔT. , ” 
SON ADVERSAIRE ENCOURAGE ET;,:-: 


æ- __ 
CRO : = © 


‘ 


CIPITE ,MAIS 


LE 
YANT A SA MERCI .SEPRE 
QC D'UNE MAGNIFIQUE PRRADE. SAIS! 


4 


ALORS'AIGLE ROUGE "})/ 
T'AVOUES-TU VAINCU ? 
GRAND DIEU. 


… JE L'AITUÉ !y 
) 7 « 


L'INOIEN EST nn : 0 
INERTE , JACK EST SUR LUI. MAIS DÉJA DES MAINS L'EMPOIGNENT,ET 4 ARRACHENT.: 


S1 JAMAIS IL MEURT Y\ 
JE N'EN VAUX = 
GUERE MIEUX. 


=  « SSS 


.…..A SA PRoIE 104 


» 


$ = 
SON INQUIÉTUDE EST GRANDE. 51... JR'MAIS'"L'AIGLE ROUGE"NE SE RELEVAIT PAS 2. 


AU. BOUT DE QUE: ARRETEZ ,JE SUIS 


PALE,ESTTREÉS. 
ponT.….. 


— Tà- 


LE LOU, 
& INDIEN. EE y VAINCU ..LE VISAGE {+ — 
EUX L 
& 


ETSE SOULEVANT AVEC EFFORT, y- 
DONNE L' . 
GS HOMMES DE LIBÉRER JACK... 


IL ÉTAITTEMPS . 


LE 


ARRÉTEZ Al-JE DIT: AIG 
ROUGE * N'A QU'UNE-PAROL 


LE BLANC EST LIBRE 


al 


AIGLE ROUGE EST UN 
. ADVERSAIRE LOYAL 


x ÉTRE.RHABIL 
APRES CS FIDÈLE CHEVAL … 


TU VOIS ,NOUS AUTRES HOMMES JE 
ROUGES .AVONS UNE EE ie 


DOUTE TU ES 
LUN GRAND CHEF !: 


"COUPE LUI-MÈME LES LIENS QUI... 


ILN'EST PAS DÉSHONORANI | 
D'ÊTRE VAINCU PAR UN | 
HOMME TEL QUE TOI ! . 


OUI L'APPEL DE SON MAÎTRE. 
SE DÉBARRASSE DE SON GARDIEN, 


T % / IENS, VI . 
… ET À L'ADM IRATION DES IND VIENT ELON LA TRRDITIQN, CEST EN FÜABNT E CA 


| #A/S À PEINE SE SONT-ILS SÉPARES QU'UN ÉNORME GRIZZLI, 


; DÉRANGÉ DANS SON 
FE: | SOMMEIL … 
À x 


= DOS DU CHEVAL : AIGLE ROUGE 
SURPRIS.EST PROJETÉ ÂTERRE ET POUSSE | UN 
GRAND CRI .… 

/ 


1 


_ 


E DRESSE MENAÇANT, ET D'UN 

BOND TERRIBLE … 
JACK. À PEU DE DISTANCE DE LA" S' 
ARRETE ENTENDANT CE CRI...QUE 


f CE FLY AU a 
TRIPLE aLoP ÊT APERÇCOIT L'INDIEN: AUX PRISES AVEC LE TERRIBLE AR aNTaEù ps 


::D'UNE BALLE DANS L'ŒIL,_ € 
ÊTSE PRÉCIPITE POUR. ‘SÉIR 


# 

RELEVER LE MALHEUREUX / FX ; 
& #) ( 
à 1 ) A 


vd 
1 


v 


«ET AVOIRRESU DES MARINS DUCHEF 
INDIEN , UN SPLENDIDE TOMAWAK 


APRES AVOIR BU LE BREUVAGE SACRE” 
[NON SANS GRIMALES) 


AIGLE ROUGE N'OU- ŸMERCi AIGLE ROUGE 
NAT 8LIERA 3AMAIS TON] JE SOUHAITE NOTRE 
ACTE ,TUES SON AMITIÉ AUSSI FOR 
Mi. TE ET SOLIDE 
QUE CETTE ARME 


! | I) 


142. f d PS 
ET JACH ENFIN QUITTE SES NOUVEAUX AMIS, RE LATIOW APPRÉCIABLE. DANS CES RÉGIONS SAUVAGE, 


nn EThmMAlA 


16 = U 
n/ 

Bienvenue dans le temple de la 

'#! bd et du magazine oublié !! Late 

AS 


ji Au menu, De l'aventure, de l'exotisme, de la science-fiction, du mystère, du 
fantastique. Ce blog, vous l'aurez compris va essayer d'exhumer de nos 

, A caves et de nos greniers ces oeuvres oubliées. Le but n'est pas forcément de 

\ proposer des séries entières car numériser prend du temps, mais au moins 

"4 | vous faire (re)découvrir certains numéros. Je compte sur votre aide 
nn pour participer et proposer vos trouvailles ! 
in. La Team 
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EN VENTE CE M@IS-CI 


DEMANDEZ 


également 


THPUDAEE | \ 
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